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Comment  

   cultiver l’Espérance ? 

      
   

 

Quand des jeunes nous posent des questions sur le monde, que leur répondre ? 
Simplement :  écoutez au loin… des canons retentissent, des enfants pleurent !  
Nous traversons une époque où la dignité de la personne est oubliée, le droit supplanté par la 
force des armes, le mensonge érigé par certains en langage courant. 
Quand la vérité se tait, la violence prend sa place… 
 

Dans ce monde bouleversé, bien des jeunes cherchent un sens à leur vie … 
Dernièrement des jeunes espagnols interrogeant le Pape Léon XIV lors de la veillée au stade 
olympique de Barcelone, le 9 juin 2026, lui posent cette question :  
« Comment garder les yeux fixés sur l’essentiel, quand la société nous pousse constamment à 
baisser le regard ou à ne nous intéresser qu’à nous-mêmes ? » 
 

Le pape leur répond : « C’est au sein de cette société que vous et tant d’autres avez découvert la 
valeur d’une vie plus humaine, plus riche, ouverte à la rencontre de Dieu et à la joie de la foi. Cela 
signifie que, malgré les difficultés, le lieu où Dieu se rend présent et où nous devons trouver ses 
traces, est toujours une réalité dans laquelle nous nous trouvons. Nous croyons que l’Esprit-Saint 
agit et œuvre silencieusement dans toutes les situations de la vie et de l’histoire, même les plus 
difficiles en apparence.  
Nous devons cultiver cette soif de connaissance et lui faire place comme je l’ai dit « sonder notre 
for intérieur », en essayant de ne pas nous laisser submerger par les rythmes et les séductions 
extérieures, en cultivant des moments de silence, en nous arrêtant peut-être quelques minutes 
chaque jour pour lire l’Evangile et parler à Dieu, et aussi en essayant de cheminer avec d’autres sur 
cette voie intérieure, en nous laissant accompagner lors de pèlerinages et en échangeant avec des 
prêtres, des religieux et d’autres personnes qui, comme nous, ont entrepris ce cheminement.»  
 

N’arrêtons jamais de chercher, de questionner et de dialoguer avec Dieu et les uns avec les autres 
même au cœur de la violence, de la nuit.  
Marchons ensemble vers demain animés par l’Espérance qui harmonise les diversités.  
Ancrons-nous dans ce qui est beau et vrai : la prière, une musique, un texte, la nature. 
Créons des liens qui raniment l’Espérance endormie et parlons-vrai … 
 

L’Espérance se sème en aimant les gens autour de nous, ici et maintenant, sans attendre que le 
monde change… 
Alors où allons-nous, cette semaine, planter une petite graine d’Espérance ? 
  

Sœur Laure GILBERT 
 

 

1 Pape Léon XIV lors de son voyage apostolique en Espagne du 6 au 12 juin 2026 
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En ce samedi 7 mars, venus de tous les horizons, nous étions quelques dizaines 
à nous retrouver à la Margelle, à Pesche, pour approfondir la délicate thématique des 
apparitions mariales, grâce à notre fidèle conférencier, l’abbé Patrice Moline. 

 

En effet, question particulièrement délicate !  Evénement « surnaturel » 
amenant des polémiques et parfois des « troubles à l’Ordre public » !   

Y « croire » ou « ne pas y croire » ? 
 

L’Eglise, au fil des siècles, a toujours réagi avec la plus grande prudence par 
rapport à ces apparitions.  Pour elle, elles n’apportent et ne peuvent rien 
apporter de plus au message biblique.  La Révélation en Jésus-Christ s’est 
terminée avec la mort de Jean l’Evangéliste, l’évangéliste le plus tardif dans 
l’histoire.   Plus de 1.000 apparitions répertoriées et à peine une petite dizaine 
reconnue officiellement par l’Eglise, suite à la décision de l’évêque du diocèse 
concerné !  Déroutant !  Également et particulièrement étonnant : le chrétien 
n’est pas obligé de croire en la réalité de telle ou telle apparition !  La foi du 
chrétien est proclamée dans le Credo qui, dans chacune de ses paragraphes, a 
fixé, après bien des discussions et bagarres conciliaires, principalement aux 
débuts de l’Eglise, au fil des premiers siècles, le contenu de la foi.  

Mais approchons, un peu, ce mystère des « phénomènes » mariaux en 
explicitant quelques éléments fondamentaux ! 

L’humain, dans sa nature profonde, souhaite tout comprendre et tout expliquer, il n’est pas évident pour lui 
d’accepter le mystère, et tout spécialement le mystère du monde divin.  Les apparitions mariales sont signe de la 
proximité des mondes humain et divin.  Elles peuvent nous rappeler qu’il y a une Alliance unique entre Dieu et les 
hommes.  Jésus et Marie sont tout près de nous, chaque jour, les mondes visible 
et invisible sont UNS.  L’homme est limité dans sa compréhension de ces réalités, 
qui dépassent mais accompagnent quotidiennement son humanité !   

Marie, Mère des hommes, par ses apparitions, ses « visitations », dévoile 
son cœur de mère aimante pour chacun de ses enfants, sa proximité maternelle et 
ses bras ouverts tendus vers eux !  Qu’ils et elles ne l’oublient jamais dans les jours 
de difficultés et de solitude ! 

Peu importe si Marie portait, lors de telle ou telle visite, un voile rose ou 
bleu, avec des étoiles ou des petits pois rouges, ce qui est l’essentiel, c’est le 
contenu de son message ! ! !   Marie nous enseigne.  Outre la douceur de son 
visage (qui est déjà un message, vu uniquement par de nombreux voyants), elle 
invite pratiquement toujours à la prière et à la conversion.  Par cette insistance sur 
la prière, elle nous invite à la rencontre intérieure avec son divin Fils Jésus.  Marie 
conseille et écoute attentivement, comme toute mère « maternelle ». Bien 
souvent, elle souhaite également la construction d’une « petite » chapelle.  Qui dit 
« chapelle » dit pèlerinage !   Les lieux d’apparitions reconnus (ou tolérés) 
deviennent toujours centres de pèlerinage, centres mariaux aux nombreuses grâces spirituelles !  Pèlerinage, 
démarche universelle mais aussi chrétienne à part entière, qui invite à quitter son confort pour se mettre en 
route, avec une remise en question, une quête de sens, une recherche de réconfort spirituel, un chemin fait de 
rencontres et de découvertes personnelles !   Un chemin de conversion vers son Fils !  

Les apparitions nous dévoilent un peu la personnalité de Marie, femme en mouvement, dynamique, en 
chemin vers sa cousine Elisabeth, en chemin vers Bethléem et Nazareth, en chemin vers l’Egypte, en chemin vers 
Cana et ses noces, en chemin vers Jérusalem et la croix, en chemin vers le tombeau vide et le Christ ressuscité !  
En chemin vers toi et moi ! 

Quel beau et grand mystère !  « L’ESSENTIEL EST INVISIBLE POUR LES YEUX ! » déclarait le célèbre Petit 
Prince de Saint-Exupéry.  Puissions-nous nous exclamer, « crier », émerveillés, avec Elisabeth, sa cousine : « QUEL 
BONHEUR QUE LA MERE DU SAUVEUR VIENNE JUSQU'A MOI ! »                               

Laurent, Associé & reporter. 



3 

 

Certaines dates sont gravées dans nos mémoires…  
 

Le 8 mai 1835 ou le 11 juillet 2000, par exemple… et bien d’autres encore qui racontent la merveilleuse 
histoire de notre famille religieuse. Mais c’est d’une autre date qui, aujourd’hui la blesse, que je vais vous 
parler. 
 

C’était le vendredi 17 avril 2026 – il y a quelques jours -   
Il est 24 heures. Clémence, la plus jeune des étudiantes n’est pas rentrée… et 
je ne peux pas dormir. Quand tout à coup, le chat vient ; comme un fou, il 
gratte à ma porte. Il miaule anormalement. Je lui ouvre la porte ; il entre, il 
sort, il court, revient… ! 
Et tout à coup, une énorme détonation se répercute et fait trembler la 
maison. Il est minuit 18 minutes nous montre la caméra de surveillance. Une 
bombe vient d’éclater juste en face de chez nous et de notre porte d’entrée. 
Aussi vite, Perla, Salwa, Lise et Clémence arrivent chez moi. L’angoisse se lit sur tous les visages, elles 
parlent toutes en même temps, Clémence pleure, elle venait de rentrer dix minutes plus tôt ! 
Les chambres de Benita et Faïda donnent sur cette rue. Nous allons chez elles ; rien de cassé. Quant à 
Marcelline, elle ne bouge pas de sa chambre ! Par une fenêtre, nous assistons au va-et-vient des 
policiers… une ambulance… 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Mon souci, c’est la porte d’entrée : est-elle tombée ? 
Avec quatre de mes filles, nous décidons d’aller faire le tour de la maison. La porte d’entrée a bien résisté 
mais la lumière attire le regard d’un policier qui sonne. J’avoue que c’est avec méfiance que j’ouvre la 
porte. Il vient voir s’il y a des blessés et si nous avons vu quelque chose. 
Nous continuons la visite des lieux. Malgré les volets fermés et résistants, quatre fenêtres du rez de 
chaussée sont brisées. A la cave, quatre fenêtres sont fracassées ; au premier étage, deux fenêtres … Il y 
a des débris de verre partout. Nous prenons des photos pour les assurances.  
Avec les Etudiantes, nous rendons grâce au Seigneur : aucune de nous n’est blessée. 

 

Le lendemain, j’apprends qu’une fois rentrée chacune dans sa chambre, 
elles ont laissé couler leurs larmes. 
Pourquoi… mais pourquoi tant de violence ? 
A 4 heures du matin, j’envoie un message au Directeur du Secondaire et 
à Madame Liénart, membre du Pouvoir Organisateur. Je promets à 
Madame Liénart d’aller voir à l’école s’il y a aussi des dégâts … lorsque 
le jour sera levé.  

 

Et au lever du jour, le samedi 18, la ronde de la solidarité continue à jouer. 
A 7 heures, je préviens Sœur Chantal à Pesche.  
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De l’une des fenêtres cassées du premier étage, j’aperçois notre Bourgmestre. Je vais le rejoindre à la 
rue. Il entre chez nous ayant vu les dégâts des fenêtres de la façade « rue Théodore Verhaegen,6 ». 
Directement, il téléphone à Madame Pascale, la responsable des ouvriers communaux pour qu’ils 
viennent nous aider à enlever tout ce verre cassé tant dans la maison qu’à la rue. Madame Liénart arrive 
à son tour et fait appel à un entrepreneur qui, directement, quitte son repos prévu et rassemble sa 
troupe de techniciens pour venir sécuriser les lieux - chez nous et à l’école - où les dégâts sont 
importants.  
Du bureau de Police nous parvient le document prévu pour les Assurances. 
 

Dans la journée, le Directeur et le Président du P.O. viennent sur place constater la situation. 
Et, jusqu’à 21 heures 30, nous travaillons à ramasser du verre cassé… 
Au J.T. de 13 heures, la nouvelle est annoncée. Les appels téléphoniques n’arrêtent pas : nos Sœurs de 
Pesche, du Cameroun et d’ailleurs, nos familles, des Associés, des Collègues, le Directeur des Primaires… 
 

A chacun de vous, Merci ! Oui, merci pour votre empathie, 
votre présence.  
Oui, la date du 17 avril 2026 restera gravée dans nos 
mémoires mais portera aussi tout son lot de solidarité et 
d’amitié. 
Dès le lundi suivant, l’école a pu reprendre. 
Merci tout spécial à Madame Liénart pour 
son aide à notre communauté qui 
s’ajoutait à tout ce qu’elle assume à 
l’école. 
Merci à Mathias, ouvrier à l’école, à 
Monsieur Dibbe – entrepreneur – et à son 
équipe, aux ouvriers communaux et à 
Monsieur le Bourgmestre de St-GILLES. 

                                                                                             

 Pour la communauté de St-GILLES, 
s. Bernadette DUTRONT      

 

 
L’éducation vaincra  

Malgré tout 
L’amour vaincra 
Même abimée 

La beauté vaincra  
par sa résistance. 

 

Nous devons nous infuser d’amour, de tolérance et d’espoir, et inonder ce 
monde de gestes invisibles qui, mis bout à bout, maintiennent l’humanité 
debout. 

Une main tendue, un mot qui élève, un regard qui soulage, un sourire qui 
inspire, un bonjour qui ouvre la porte des possibles. 
La vérité n’a pas besoin d’être obscure pour être profonde. Elle est là, juste 
en nous. L’éducation vaincra. 

C’est dans nos écoles que le monde prend forme, que la bêtise peut 
devenir émergence, que l’indifférence peut apprendre à regarder. 

Et si vous nous qualifiez de naïfs, nous recevons cet honneur avec fierté, car nous préférons être en                      

marge que marcher au pas.                                                                                                                                  Johan Dizant 
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La journée du 9 mai fut spéciale ! Ce fut la journée « Cameroun ». 
Le Pérou, l’Argentine en Amérique du Sud, la Pologne en Europe, Pesche bien sûr en Belgique, on 
connait, mais le Cameroun ? Je vais essayer de vous 
éclairer sur le « pourquoi » et le « comment » ? 
Un peu de géographie : le Cameroun, grand comme 
15 fois la Belgique, avec plus de 30 millions 
d’habitants se divise en 3 régions : au Nord, fief de 
BOKU HARAM, région plutôt désertique ; au centre, 
région plus vivante où cohabitent diverses tribus et 
donc diverses langues et le sud avec des villes dont 
Douala et Yaoundé, capitale, lieu de résidence du 
président actuel Paul Biya, âgé de 93 ans.  
Au point de vue économique, à cause d’une gestion 
pas très organisée, le pays est pauvre. 
Quant au point de vue culturel, la population est active : sculptures, artisanat… 
 
Entre le 7 et le 28 avril 2026, Sœur Laure s’est rendue au Cameroun pour vivre le charisme des Filles de 
Marie de Pesche avec des jeunes novices et postulantes, originaires de différents pays d’Afrique 

(Centrafrique, Congo Brazza). 
L’accueil à Mère Laure fut enthousiaste, chantant, chaleureux, 
respectueux et somptueux de simplicité (dixit Sr Laure). Durant 3 
semaines, Sœur Laure a beaucoup échangé avec chacune des 
futures religieuses mais elle les a surtout beaucoup écoutées.  
Ces contacts « entre 4 yeux » ont permis à Sœur Laure de cerner 
un peu mieux la personnalité de chacune. 
 
Comment se passent les journées à Yaoundé ?  
Elles sont bien remplies, enseignement, partages d’évangile et 
célébrations toujours chantantes et souvent dansantes. 

Les filles fréquentent aussi d’autres formations en 
interpostulat et internoviciat et en complément une 
formation en français et anglais. 

Là où elles vivent, elles ont la chance de 
vivre la célébration eucharistique tous 
les jours à la maison sauf le Week end. 
Ensemble et par groupes, elles 
préparent les repas quotidiens, 
entretiennent la maison, fabriquent du 
savon artisanalement, réalisent des 
objets avec des perles (napperons, 
sous-verres…) s’occupent des enfants du quartier. 
 
La vie s’organise autour du charisme « Comment éduquer à la vie et à la Foi » qui 
est au cœur de chacune car chacune souhaite vivement entreprendre des études 
comme monitrice (institutrice), infirmière… ou tout autre profession destinée à 
aider, subvenir aux besoins des pauvres.  
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Pour le moment, les moyens financiers pour subvenir aux besoins de la 
communauté proviennent des pensions allouées aux Sœurs de Pesche et des 
dons reçus car aucune fille n’est titulaire d’un diplôme autorisant une activité 
lucrative. Si vous souhaitez apporter votre brique et construire un pont entre 
elles et nous, voici le n° de compte où verser votre quote-part : 
 
 
 
 
 

             

      Filles de Marie de Pesche   n° BE81 0019 7082 9024      
 Pour le Cameroun. 

 

 

                                 Déjà un grand merci. 
 
 
Lorsque Soeur Laure était en mission au Cameroun, elles ont pu assister à des 
rencontres entre le Pape Léon XIV et les Camerounais qui s’approchaient un peu... à 
distance pour le voir, l’entendre, l’écouter et apprécier sa façon de répondre aux 
salutations. Chacune a pu apprécier son souci pour les pauvres, son souci des 
nuisances conséquentes à l’abus des biens sociaux, des richesses entre les mains de 
quelques-uns au détriment des autres, son ouverture à la différence. Merci cher 
Pape Léon. 
 

Après le repas, Yves nous a invités à prendre un temps d’intériorité puis de groupe pour réfléchir à : 
 Ces visages, ces engagements, cette jeunesse au Cameroun 
 Ces jeunes femmes qui choisissent de répondre à l’appel  
 Cette vie qui se donne malgré les incertitudes  
 Cette espérance qui se lève 
Comment résonne en nous ce que nous avons vu et entendu ? 
 

Sur une brique, nous écrivons quelques mots qui viendront rejoindre ceux des autres et construire ainsi 
un pont d’espérance et de communion entre ici et là-bas, entre elles et nous ! 

  

La journée s’est terminée par une eucharistie priante et 
chantée en chœur, présidée par l’abbé Tanguy. 
A l’offertoire, chacun a apporté sa brique pour la construction 
de ce pont d’espérance 
 
Elle s’est clôturée par la remise d’un rouleau-parchemin 
contenant un message à vivre. Le mien disait : 
  

« Que le Dieu de l’Espérance vous remplisse de toute 
joie et de toute paix dans la foi pour que vous débordiez 
d’Espérance par la puissance du Saint Esprit » Romains 15, 13 

 

A notre tour, chacun et chacune sommes appelés à devenir à notre manière Porteur d ‘Espérance 
 

Que de belles rencontres ce 9 mai !  
Josée, Associée 
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L’étoile polaire du pacte éducatif  
 
Parmi les étoiles qui guident notre chemin figure le Pacte mondial pour l’éducation. J’accueille avec 
gratitude cet héritage prophétique que le pape François nous a confié. C’est une invitation à nouer des 
alliances et des réseaux pour éduquer à la fraternité universelle.  
Ces sept parcours demeurent notre fondement : placer la personne au centre ; écouter les enfants et les 
jeunes ; promouvoir la dignité et la pleine participation des femmes ; reconnaître la famille comme 
première éducatrice ; s’ouvrir à l’acceptation et à l’inclusion ; renouveler l’économie et la politique au 
service de l’humanité ; protéger notre maison commune. Ces « étoiles » ont inspiré les écoles, les 
universités et les communautés éducatives du monde entier, générant des processus concrets 
d’humanisation.  
 
Soixante ans après Gravissimum Educationis et cinq ans après le Pacte, l’histoire nous interpelle avec une 
urgence nouvelle. Des changements rapides et profonds exposent les enfants, les adolescents et les 
jeunes à des fragilités sans précédent. Il ne suffit pas de conserver : il faut revitaliser. J’appelle toutes les 
institutions éducatives à inaugurer une ère nouvelle qui parle au cœur des nouvelles générations, en 
réconciliant savoir et sens, compétence et responsabilité, foi et vie. Le Pacte s’inscrit dans une 
Constellation Educative Mondiale plus vaste : charismes et institutions, bien que divers, forment un projet 
unifié et lumineux qui guide nos pas dans l’obscurité du temps présent.  

          
 
 
 
Aux sept parcours, j’ajoute trois priorités.  
La première concerne la vie intérieure : les jeunes demandent de la 
profondeur ; ils ont besoin d’espaces de silence, de discernement et de 
dialogue avec leur conscience et avec Dieu.  
La deuxième concerne la numérisation humaine : nous éduquons à 
l’utilisation judicieuse des technologies et de l’IA, en plaçant la 
personne avant l’algorithme et en harmonisant les intelligences 
technique, émotionnelle, sociale, spirituelle et écologique.  
La troisième concerne la paix désarmée et désarmante : nous éduquons 
aux langages non violents, à la réconciliation, aux ponts, et non aux 
murs ; « Heureux les artisans de paix » (Mt 5,9) devient la méthode et le contenu de l’apprentissage. 

 
 

Paroles extraites de la lettre apostolique de LEON XIV du 20 décembre 2025 
        « DESSINER DE NOUVELLES CARTES D’ESPERANCE » 

 
Lettre apostolique du pape Léon XIV : « Dessiner de nouvelles cartes d’espérance » ZENIT -F Français 
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Ma chère sœur Laura, comment vas-tu ? Je voulais te dire qu'il y a 14 
ans, j'ai commencé le catéchisme pour adultes à la demande du Père 

Adolfi, avec l'aide de Sœur Renée. Nous accueillons des personnes de 18 
ans et plus, sans limite d'âge. Au fil des années, nous avons célébré des 
baptêmes, des communions, des confirmations et des mariages. Cette 

année, vu le nombre important de participants, nous nous sommes 
divisés en deux groupes : l'un se réunit avec moi à l'église, et l'autre 

avec Marita chez Sœur Renée. Je souhaitais te tenir au courant de nos 
activités. J'adresse mes plus chaleureuses salutations à toute la 

congrégation et au groupe d'Afimapes. 

Irène, Associée des Filles de Marie

L'année se termine... 
Soeur Bogumila et les professeurs disent officiellement "au revoir" aux enfants de 6 ans 
qui passent à l'école primaire. Les parents sont invités à rendre grâce au cours d'une 
eucharistie pour le cycle vécu à l'école maternelle. 
Nous leur souhaitons "Bonne route". Que le Seigneur les guide et que Notre-Dame de 
Czestochowa les accompagne tous les jours. 
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Chère Elise, Chère Sœur Laura, Cher Jean-Pierre, 
 

Nous vous adressons nos plus chaleureuses salutations depuis Huaycán - Pérou et espérons que vous allez bien. 
 

Nous souhaitons partager avec vous une nouvelle qui nous remplit de joie, d’émotion et de gratitude. Nous 
aurons prochainement l’opportunité de nous rendre en Belgique et, au-delà du voyage lui-même, ce qui nous 
réjouit le plus est la possibilité de vous rencontrer personnellement et de vous remercier pour tout ce que vous 
représentez pour l’Atelier d’Estime de Soi ainsi que pour les nombreuses adolescentes de Huaycán. 
 

Avant de vous annoncer cette nouvelle, nous voulions être certaines que ce voyage pourrait réellement se 
concrétiser. C’est pourquoi nous avons attendu d’avoir la confirmation de nos billets, acquis récemment, et 
souhaitions également vous faire parvenir la version actualisée du projet sur lequel nous travaillons depuis 
quelque temps. 
 

Même si ce voyage n’avait pas été prévu pour une date précise, il est né d’un rêve qui nous accompagne depuis 
longtemps. Depuis des années, nous souhaitions pouvoir effectuer cette visite. Cependant, le plus difficile a 
toujours été de trouver une période où nos responsabilités professionnelles, familiales et personnelles nous 
permettraient d’être disponibles toutes les deux en même temps. Au fil des années, cette possibilité a dû être 
reportée à plusieurs reprises, simplement parce que nous ne trouvions jamais le bon moment. Aujourd’hui, nos 
emplois du temps ont enfin pu coïncider d’une manière assez exceptionnelle et, malgré le caractère soudain de 
cette opportunité, nous avons senti qu’il ne fallait pas la laisser passer. Si nous avions continué à attendre le 
moment idéal, nous aurions probablement repoussé ce projet encore longtemps. 
 

Pour nous, ce voyage revêt une signification toute particulière. Nous souhaitons non seulement vous remercier 
personnellement, mais aussi partager avec vous l’impact concret que votre soutien a eu dans la vie de 
nombreuses adolescentes de Huaycán. Grâce à vous, beaucoup de jeunes filles ont renforcé leur estime d’elles-
mêmes, découvert de nouvelles capacités, construit des projets de vie et trouvé des espaces bienveillants pour 
grandir. 
 

Nous-mêmes avons participé à l’Atelier d’Estime de Soi lorsque nous étions adolescentes et nous sommes 
aujourd’hui les témoins vivants de la valeur que ce projet a eu dans nos propres parcours. En tant que 
coordinatrices, nous sommes profondément émues à l’idée de pouvoir vous montrer comment les graines 
semées il y a des années, avec Jean Biernaux, Teresa Gilson — qui restent présents dans nos cœurs — ainsi 
qu’avec votre précieux soutien, continuent aujourd’hui à transformer des vies et à ouvrir de nouvelles 
perspectives à d’autres jeunes filles. 
 

Nous aimerions partager avec vous des histoires, des expériences, des apprentissages et des résultats qui ne 
peuvent être pleinement exprimés dans un simple rapport écrit. Nous souhaiterions également vous remettre des 
lettres et de petits souvenirs préparés par certaines adolescentes, 
qui tiennent à vous témoigner personnellement leur affection et leur reconnaissance pour tout ce que vous avez 
fait pour elles, même sans les avoir rencontrées. 
 

Concernant notre séjour en Belgique, Brigitte sera présente du 16 au 25 septembre, puis à nouveau du 15 au 21 
octobre. Eni séjournera en Belgique du 17 septembre au 17 novembre. Si vos agendas le permettent, ce serait 
pour nous un immense honneur de pouvoir vous rencontrer durant cette période, à la date et selon les modalités 
qui vous conviendraient le mieux. 
 

Merci de croire en nos adolescentes, d’accompagner ce projet depuis tant d’années et d’avoir contribué à 
changer la vie de tant de jeunes filles, y compris la nôtre. Nous espérons sincèrement avoir l’occasion de vous 
rencontrer, de partager ce moment avec vous et de vous exprimer de vive voix toute la gratitude que nous 
ressentons. 
 

Avec toute notre affection et notre profonde reconnaissance 
Eni Elizabeth Chipana Luna 

Brigitte Blacud Huama 
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Pèlerinage à Banneux + surprise.     
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